
 

 

 
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
avec toutes tes créatures, 
spécialement messire frère Soleil, 
par qui tu nous donnes le jour, 
la lumière: 
 
il est beau, rayonnant 
d'une grande splendeur, 
et de toi, le Très-Haut, 
il nous offre le symbole. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour sœur Lune et les étoiles: 
dans le ciel tu les as formées, 
claires, précieuses et belles. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour frère Vent, 
et pour l'air et pour les nuages, 
pour l'azur calme et tous les temps : 
grâce à eux tu maintiens en vie 
toutes les créatures. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour sœur Eau 

qui est très utile et très humble 
précieuse et chaste. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour frère Feu 
par qui tu éclaires la nuit: 
il est beau et joyeux, 
indomptable et fort. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour sœur notre mère la Terre, 
qui nous porte et nous nourrit, 
qui produit la diversité des fruits, 
avec les fleurs diaprées et les herbes. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour ceux qui pardonnent 
par amour pour toi ; 
qui supportent épreuves et maladies: 
Heureux s'ils conservent la paix, 
car par toi, le Très-Haut, 
ils seront couronnés. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, 
pour notre sœur la Mort corporelle, 
à qui nul homme vivant ne peut 
échapper.



 

 

Laudato Si' est un bel ouvrage, notamment parce qu'il met l'accent sur tout le concept de 
"relation" avec Dieu, avec les autres et avec la nature. Il passe d'une approche fragmentaire qui 
considère les préoccupations environnementales de manière isolée à une exploration de la 
question plus profonde de la "relation" avec Dieu, avec les autres et avec la nature, le sens de 

la vie elle-même.  

Quand nous nous interrogeons sur le monde que nous voulons laisser, nous parlons 
surtout de son orientation générale, de son sens, de ses valeurs. Si cette question de 
fond n’est pas prise en compte, je ne crois pas que nos préoccupations écologiques 
puissent obtenir des effets significatifs. Mais si cette question est posée avec courage, 
elle nous conduit inexorablement à d’autres interrogations très directes: pour quoi 
passons-nous en ce monde, pour quoi venons-nous à cette vie, pour quoi travaillons-
nous et luttons-nous, pour quoi cette terre a-t-elle besoin de nous ? (LS 160). 

 

La méditation de ces paroles du Pape François nous a amenés à apprécier de plus en plus la 
nécessité de considérer la crise environnementale actuelle à travers le prisme de la 
miséricorde. La miséricorde offerte par Dieu le Créateur à nous, qui avons délibérément ou par 
inadvertance négligé de prendre soin de notre maison commune. L'appréciation de notre Terre 
a été intrinsèque à la croissance de la vie spirituelle. Au fur et à mesure que l'amour 
inconditionnel de Dieu pour nous est expérimenté, dans la prière, dans les relations, dans les 
circonstances de la vie, mon amour pour Dieu grandit.  

La crise actuelle provoquée par le COVID-19, qui a entraîné des mises en quarantaine dans le 
monde entier, a fortement affecté la vie quotidienne. L'année 2020 surprend le monde avec un 
nouveau virus d'une létalité importante. La maladie se propage sur tous les continents et 
devient un défi pour la communauté scientifique, les systèmes de santé, les services sociaux, 
les gouvernements nationaux et les médias. Face à l'urgence, les connaissances sociales 
contribuent à la mobilisation et à l'incorporation sociale des personnes et des groupes à la 
promotion de la santé, à la génération, à la mise en œuvre et à l'évaluation de politiques 
sociales visant à minimiser les effets de la pandémie. 

 

Laudato Si' est la deuxième encyclique du pape François, publiée en 2015, dans laquelle il 
réfléchit à l'état de l'environnement et de l'écologie, et appelle à une bonne conservation de 
la planète. Le thème central du contenu est l'écologie, dans une perspective intégrale, c'est-à-
dire en abordant toutes ses dimensions : naturelle, humaine, sociale, économique... Mais outre 
l'environnement naturel, l'encyclique aborde également la question de l'entretien des autres 
relations qui permettent de construire un environnement digne de l'homme. 

Saint François d'Assise a écrit le "Cantique des créatures" vers 1226, alors qu'il avait déjà entamé 
son parcours de pauvreté radicale. C'est une expression de louange à Dieu à travers les 
créatures, et on peut dire que c'est l'un des premiers documents écologiques. Le pape François 
s'est inspiré de ce poème dans Laudato Si', l'encyclique sur l'environnement et l'écologie. 



 

 

Le pape dénonce la pollution de l'air, de la terre et de l'eau par les ordures, les déchets toxiques 

et les émissions de gaz. Il critique la "culture du jetable", qui exclut les gens et transforme les 
choses en déchets. Met en garde contre le réchauffement de la planète et ses effets. Regrette 
l'inégalité d'accès à l'eau potable ; la destruction et la disparition d'animaux et de plantes. Elle 
reconnaît que certains pays font des progrès dans les domaines de préservation, tandis que 
d'autres ne cherchent que leurs propres intérêts. 

Explique que la foi et la raison offrent un dialogue productif ; que la foi illumine toute réalité 

humaine. Note la sagesse des textes bibliques qui montrent que le monde nous a été confié ; 
ils nous appellent à établir des relations fraternelles avec toutes les créatures, à contempler et 
à préserver la beauté de la création. 

Le pape affirme que la détérioration de l'écologie va de pair avec la détérioration de la 

société. Il note que la technologie a réalisé des merveilles, mais que sa puissance nuit si elle 
domine et exploite. Il dénonce les maux sociaux : égoïsme, consumérisme, culture du jetable, 
relativisme. Elle propose de valoriser chaque vie créée par Dieu, dès sa conception, et de la 
respecter, ainsi que le sens du travail. Il commente les expériences sur les animaux et les 
manipulations génétiques. Elle propose qu'il y ait des espaces de discussion où les personnes 
affectées par des travaux qui modifient l'environnement puissent être entendues. 

  

Le pape affirme qu'il n'y a pas deux crises, environnementale et sociale, mais une seule. Cette 
écologie suppose de prendre soin du patrimoine culturel, historique et artistique, de protéger 
les cultures indigènes, d'assurer la qualité de vie dans les villes et le contact avec la nature. Elle 
dénonce la grave pénurie de logements. Elle considère la famille comme la base de la société. 

Il nous invite à nous demander quel genre de monde nous laisserons aux prochaines 
générations. 

CHAPITRE CINQ : quelques lignes d'orientation et d'action 

Le pape appelle à un consensus mondial pour résoudre la crise écologique. Mentionne les 
réussites et les échecs des mouvements mondiaux. Déplore la pollution de l'air et de la mer et 
la pauvreté. Il propose que des groupes soient organisés pour défendre leur environnement 



 

contre les déprédations. Il affirme que le concept de progrès doit être redéfini, en tenant 
compte du bien-être intégral des êtres humains. Il demande aux croyants d'être cohérents. 

 CHAPITRE SIX : Éducation et spiritualité écologique 

Le Pape propose des changements dans la vie. Abandonnez le consumérisme compulsif. Il 
propose une éducation à l'environnement qui non seulement informe mais crée des habitudes. 
Il dit que dans la famille, on apprend à aimer et à prendre soin de la vie. Il propose une 
"conversion écologique" : non seulement reconnaître ce qui a été fait contre la planète, mais 
se repentir et changer. Il assure que "moins, c'est plus" : l'accumulation de choses distrait le 
cœur et nous empêche de profiter de la vie. Il propose de vivre avec sobriété et humilité, de 
reconnaître notre dépendance vis-à-vis des autres, de revaloriser les signes d'amour, de rendre 
grâce à Dieu avant et après les repas. 

10 propositions du Pape François pour une conversion écologique 

Il considère les sacrements comme des moyens privilégiés pour rencontrer le Créateur. Il fait 
l'éloge du repos dominical dont le centre est l'Eucharistie. Il nous invite à louer la Trinité en 
contemplant la création, et à demander à Marie de nous aider à "regarder ce monde avec des 
yeux plus sages". Il nous invite à marcher en chantant, et à faire en sorte que "le souci de la 
planète ne nous prive pas de la joie de l'espérance". 

 

Le monde dans lequel nous vivons est un don d'amour de Dieu le Créateur, de « Celui qui a fait 
le ciel et la terre, la mer et les sources d'eau » (Apocalypse 14.7 ; 11.7 ; 18). Dieu a placé les êtres 
humains dans cette création, dans l'intention qu'ils se rapportent à lui-même, à leurs semblables 
et au monde qui les entoure. Par conséquent, nous considérons que sa préservation et sa 
protection sont étroitement liées à notre service à Dieu. 

Cantique Dn 3.57-88. 56 

Toute la création, bénis le Seigneur, 
à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 

Tous les anges de Dieu, bénissez-le, 
à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 

Terre et ciel, bénissez le Seigneur, 
à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 

 
Soleil et lune, ciel éclaboussé d'étoiles, 

bénissez le Seigneur ! 
Nuits et jours, lumière et ténèbres, 

bénissez le Seigneur ! 
Nuées et brumes, ciels limpides et 

bouchés, bénissez le Seigneur ! 
à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 

 

Pluies et rosées, souffles et vents,  
bénissez le Seigneur ! 

Feu et chaleur, fraîcheur et froid,  
bénissez le Seigneur ! 

Givre et rosée, gel et froidure,  
bénissez le Seigneur ! 

à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 
 

Glace et neige, éclairs et nuées d'orage, 
bénissez le Seigneur ! 

Goutelettes sur les branches, fleurs de 
givre, bénissez le Seigneur ! 

Tout ce que le soleil écrit à travers les 
forêts, bénissez le Seigneur ! 

à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 



 

 
Toute la terre, bénis le Seigneur ! 

à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 
 

Montagnes et collines, océans et rivières, 
bénissez le Seigneur ! 

Déserts et forêts, fleuves et cascades, 
bénissez le Seigneur ! 

Sources et fontaines, rochers et glaciers, 
bénissez le Seigneur ! 

à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 
 

Toutes les plantes de la terre,  
bénissez le Seigneur ! 

Edelweiss et colchique, pomme et raisin, 
bénissez le Seigneur ! 

Chêne et roseau, fraise et blé, 
bénissez le Seigneur ! 

à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 
 

Tous les animaux, bénissez le Seigneur ! 

Poissons dans les eaux, oiseaux fous 
d'espace, corbeau et renard,  

bénissez le Seigneur ! 
chamois et panthères, chats et troupeaux, 

bénissez le Seigneur ! 
à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 

 
Et vous, les enfants des hommes, 

 bénissez le Seigneur ! 
Prophètes et poètes, serviteurs de sa 

parole, bénissez le Seigneur ! 
Saints et justes, pauvres de cœur, grands et 

petits, bénissez le Seigneur ! 
à lui, nos chants de joie, louange sans fin ! 

 
Béni sois-tu, notre Dieu ! 

Béni sois-tu, notre Père, béni sois-tu, Christ 
notre frère, béni sois-tu, Esprit d'amour ! 

Béni sois-tu dans les éternités,  
sur ton trône de lumière ! 

à toi, nos chants de joie, louange sans fin! 
 

Le Christ est l'image du Dieu invisible, le premier-né de toute créature. En lui tout a été créé, 
ce qui est dans les cieux et sur la terre, ce qui est visible et ce qui est invisible, tout a été créé 
par lui et pour lui. Le Christ existe avant toutes choses, et toutes choses ont leur consistance 
en lui. Il est aussi la tête du corps, qui est l'Église. Il est le commencement de toutes choses, le 
premier-né de ceux qui triomphent de la mort, et il a donc la primauté sur toutes choses. Dieu 
s'est plu à faire habiter la plénitude en lui et, par lui, à réconcilier toutes choses, tant celles qui 
sont dans les cieux que celles qui sont sur la terre, en apportant la paix par son sang versé sur 
la croix. 

 

Dieu blesse l'amour et souffre de la rupture de la relation avec sa créature. Pour illustrer le sens 
de l'avertissement, Claret revient sur l'origine et la nature de la souffrance de Dieu. Il déclare : 
Dieu est le commencement de toute la création :  

" Dieu au commencement créa le ciel et la terre ", de même " il créa les anges pour qu'ils le 
connaissent, l'aiment, le servent, le louent et soient heureux avec lui pour l'éternité ; [...] et 
les hommes pour qu'ils le connaissent, l'aiment et le servent, puis qu'ils montent au ciel et 
soient heureux avec Dieu lui-même pour l'éternité ", mais ils se sont rebellés contre leur 
Créateur et sont respectivement infidèles et désobéissants. De plus : Dieu "est offensé, 
blasphémé, maudit et souffre".  
 



 

Le Père Claret voit dans la contradiction de son plan de salut la raison de sa douleur et de sa 
souffrance. Dieu veut que ses créatures soient heureuses avec lui. Telle est l'origine et la nature 
de sa douleur : ne pas être avec eux, c'est-à-dire ne pas être avec ses créatures, parce que non 
seulement elles ont prétendu être plus que Lui, mais parce que maintenant, en vertu de leur 
liberté, elles le combattent et sont infidèles et désobéissantes à son amour. Ici, l'intuition de 
Claret concernant Dieu est très dense sur le plan théologique. Sans nier que Dieu est 
complètement Autre, c'est-à-dire en reconnaissant sa transcendance : "Seigneur suprême", 
"Saint", "Omnipotent" ; son anthropomorphisme, dans la compréhension de Dieu, peut-être dû 
à l'influence de la Bible et, sans doute, à sa propre douleur et souffrance, nous révèle un Dieu 
fragile et vulnérable devant ses créatures. Son image divine est celle d'un Dieu frustré dans son 
plan de salut, qui souffre et est blessé, non pas tant par la rébellion de ses créatures, mais par 
le fait de ne pas être avec elles sur terre et pour l'éternité. En somme, pour le Père Claret, 
l'amour de Dieu fait mal, c'est-à-dire qu'il souffre à cause de la rupture de la relation avec sa 
créature. 

(http://www.conferre.cl/wp-content/uploads/2020/06/6.1.3l-10-5to.-Aniversario-
Laudato-Si_Mensaje-de-la-CLAR-1.pdf) 

 Il est temps ! Il est temps ! Réparons notre maison commune !  

La situation actuelle nous a surpris par une situation qui nous dépasse par l'ampleur des faits. 
Soudainement, et sans avertissement, un virus a paralysé le monde. Au milieu de la peur, elle a 
révélé une vérité primordiale : tout est profondément interconnecté.  

Nous avons besoin les uns des autres ! Nous ne pouvons pas le faire seuls. Ce que chacun 
d'entre nous décide dans sa sphère privée a des répercussions irrémédiables sur 
l'environnement. La preuve que le soin de soi-même a une conséquence globale et 
communautaire est irréfutable. Nous ne pouvons plus penser uniquement aux nôtres, car la 
pandémie nous a placés sous le signe de la solidarité universelle. La vie humaine et le soin de 
notre habitat commun retrouvent une valeur qui dépasse la nationalité, la religion, l'ethnie, 
l'histoire et la tradition. L'impératif de prendre soin de nos créatures et, par conséquent, de 
notre maison commune, revêt une urgence inéluctable.  

La célébration de la Journée mondiale de l'environnement (5 juin) et du souvenir de la 
présentation officielle de l'encyclique Laudato Si' il y a 5 ans (18 juin), est précédée par la 
célébration de la Semaine Laudato Si' (16 - 24 mai) et encadrée par la célébration de l'Année 
Laudato Si' jusqu'au 24 mai 2021. Dans notre récente subvention "Under One Roof", nous avons 
invité les communautés à considérer que le soin de la Maison commune commence à la maison. 
Face à l'urgence de la vulnérabilité sanitaire et économique, l'antidote réside dans notre propre 
identité. Nous habitons la maison des six jarres et des quatre vents. Face à la perte du sentiment 
de vivre ensemble sous le même toit, une mystique émerge qui nous permet de le récupérer 

http://www.conferre.cl/wp-content/uploads/2020/06/6.1.3l-10-5to.-Aniversario-Laudato-Si_Mensaje-de-la-CLAR-1.pdf
http://www.conferre.cl/wp-content/uploads/2020/06/6.1.3l-10-5to.-Aniversario-Laudato-Si_Mensaje-de-la-CLAR-1.pdf


 

avec toutes ses implications. Les maisons mentionnées dans le Nouveau Testament sont le 
théâtre de signes, de prodiges et de miracles. Ils sont un lieu de rencontre.  

La maison est le lieu des relations, comme le dit la théologie de la création ; la Vie Consacrée 
doit donner de l'importance à la construction de relations constructives qui génèrent la vie 
pour tous. La maison n'est pas faite pour accumuler, mais pour s'ouvrir aux autres, c'est le 
partage, ce n'est pas la possession, c'est l'hospitalité. Comme dans la Maison de Cana en Galilée, 
l'intention mariale nous avertit qu'il est temps de rompre l'autoréférence, de transcender les 
coordonnées locales et de nous ouvrir à la réalité souffrante des sans-abris, de ceux qui 
souffrent dans leurs maisons, de cette belle planète bleue qui est notre grande Maison. Cette 
heure est marquée par deux forces qui envahissent notre temps et notre vie. Celui du virus, qui 
nous menace, et celui de Laudato Si', qui nous donne de l'espoir. Tous deux montrent les 
contradictions profondes de notre système (le "monde" dont l'Évangile de Jean nous demande 
de nous détourner). Tous deux appellent à une reconstruction à long terme du système de 
relations : une régénération. 

Le Vatican a présenté le document "Sur la voie du soin de la maison commune". 
(https://www.youtube.com/watch?v=0mBrqb5pbwQ) avec un accent intéressant sur les 
processus éducatifs, des indications de bonnes pratiques dans certains aspects sensibles aux 
dommages causés aux écosystèmes et des idées pour mettre en œuvre l'écologie intégrale 
proposée par Laudato Si'.  

Le lien entre l'écologie et l'économie, l'invitation à la cohérence dans la gestion des finances, 
l'attitude prophétique pour faire face au paradigme techno-économique dénoncé par le Pape 
dans le chapitre 3 de l'encyclique et mis en évidence dans le diagnostic effectué dans le 
processus du Synode de Panamazonie. Il est temps pour nous de veiller à ce que le processus 
accablant de privatisation de la vie ne se poursuive pas. L'esprit des quatre vents nous appelle 
à reconstruire des relations de gestion communautaire des biens et des territoires. La maison 
est commune car les biens sont communs (eau, terre, air, temps, travail...).  

Il est temps de relire et de réinterpréter la pauvreté, l'obéissance et la chasteté dans la clé 
d'une culture de l'attention. Notre heure prophétique trouve dans cette année Laudato Si' une 
occasion privilégiée de vivre Laudato Si' avec ses implications dans l'économie, l'éducation, la 
politique, la spiritualité, la liturgie, bref, dans l'intimité de la vie quotidienne 
(www.vivelaudatosi.org). De telle sorte que, suivant le rythme de l'Horizon Inspirant, 
reconnaissant que c'est l'heure de réparer notre Maison Commune et conscients de la mission 
de naviguer en chantant des louanges au Créateur avec la musique de Laudato Si' et la 
polyphonie des voix rassemblées par le Synode de la Pan-Amazonie, en tant que Confédération 
Latino-Américaine et Caribéenne de Religieux (CLAR) nous réitérons l'objectif d'assumer une 
politique d'écologie intégrale dans chacun de nos champs d'action 
(https://www.youtube.com/watch?v=GtOH1FqUkIE). À cette fin, nous optons pour une 
cohérence communautaire, sous le même toit et dans le même esprit de la maison Nazareth, 
dans un discernement permanent sur les habitudes de consommation, la sélection des 
fournisseurs et l'investissement éthique des fonds.  

https://www.youtube.com/watch?v=GtOH1FqUkIE


 

Nos maisons sont des sanctuaires de soins mutuels en tant que sœurs et frères. La prise en 
charge de soi et la défense de l'intégrité de la création sont deux expressions complémentaires 
de la paix qui se fonde sur la justice sociale et climatique et comprend des processus de pardon, 
de réconciliation, de réparation et de non-répétition. Nous faisons nôtre la tâche de 
promouvoir la réalisation des sept objectifs de Laudato Si' (LSO) dans chaque foyer et dans 
chaque province. Que nous commencions par nos propres familles et les foyers que nous 
rayonnons à travers nos apostolats. Chaque paroisse, diocèse, école, collège, université, 
entreprise, ferme, hôpital, clinique, centre pastoral, et en général, partout où il y a une présence 
de la VC, doit être une maison et une école de communion avec le Dieu Créateur dans le soin 
de sa création. Il est temps d'introduire des pratiques d'écologie intégrale dans les différentes 
étapes de la formation de la VC.  

Il est temps de protéger la vie de chacun des leaders sociaux qui défendent prophétiquement 
nos écosystèmes. C'est l'heure de l'incidence citoyenne dans les plans d'aménagement du 
territoire, les politiques publiques, l'élection des gouverneurs et en général, la configuration de 
l'État pour qu'il respecte les Droits de l'Homme et l'Environnement. A partir de maintenant, 
proposons qu'après cette quarantaine, chaque événement, séminaire, réunion propulsé par la 
CLAR ou dont la CLAR est l'architecte, suive des paramètres de gestion environnementale 
responsable, comme par exemple, ceux proposés par le Programme Ecologique Ecologique 
Ecologique Ecclesial Blue Flag, le Mouvement Catholique Mondial pour le Climat, l'Église Verte 
de France, et de façon particulière la Plateforme pour la promotion des Objectifs de Laudato 
Si' proposés par le Dicastère au service du Développement Humain Intégral, qui offrent un 
guide méthodologique pour consolider une réponse institutionnelle appropriée à la gravité et 
à la complexité de la situation socio-environnementale. 

 C'est l'heure des alliances, des réseaux, de la synodalité, car notre témoignage de l'Évangile 
vivant se concrétise dans la spécificité de chaque territoire. Pour cette raison, nous inclurons 
dans nos agendas, l'attitude et l'intérêt de tisser et d'interconnecter les relations entre les êtres 
humains et leur environnement, afin que le bon vin ne fasse jamais défaut dans la Pâque de la 
création, dont nous sommes l'art et la partie. Le festin ne peut pas se terminer... 

 

 

Dieu de l'amour, 

Créateur du ciel et de la terre et de tout ce qu'ils contiennent, 

Tu nous as créés à ton image et tu as fait de nous les gardiens de toute ta création. 

Vous nous avez béni avec du soleil, de l'eau et un sol fertile 

pour que nous soyons tous nourris. 

Ouvrez nos esprits et touchez nos cœurs 

afin que nous puissions répondre au don de ta création. 



 

Aidez-nous à prendre conscience que notre maison commune 

n'appartient pas seulement à nous, mais à toutes les créatures  

et toutes les générations futures,  

et qu'il est de notre responsabilité de la préserver. 

Puissions-nous contribuer à garantir que chaque personne dispose de la nourriture  

et les autres ressources dont ils ont besoin. 

Soyez présent auprès de ceux qui sont dans le besoin en ces temps difficiles,  

en particulier les plus pauvres et ceux qui risquent le plus d'être abandonnés. 

Transformer notre peur et notre sentiment de solitude 

dans l'espoir et la fraternité afin que nous puissions 

faire l'expérience d'une véritable conversion du cœur. 

Aidez-nous à exprimer notre solidarité de manière créative 

pour faire face aux conséquences de cette pandémie mondiale,  

nous donnent le courage d'entreprendre les changements qui sont 

nécessaires pour le bien commun. 

Puissions-nous sentir, plus que jamais,  

que nous sommes tous interconnectés et interdépendants,  

puissions-nous écouter et répondre aux cris de la terre 

et le cri des pauvres. 

Que toutes ces souffrances soient les douleurs  

de la naissance d'un monde plus fraternel et durable. 

Sous le regard aimant de Marie Auxiliatrice,  

nous faisons cette prière pour le Christ notre Seigneur. 

Amen 

 


